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Étant né après l’invention de l’Internet, 
mais avant celle de Facebook (il ne faut 
quand même pas trop exagérer), je me suis 
souvent demandé comment on pouvait faire 
campagne sans télévision, sans Facebook. 
Quand on sait que la denrée la plus rare en 
élection est le temps, je trouve admirable 
que les partis politiques aient réussi, 

sans les moyens technologiques d’aujourd’hui, à 
faire connaitre leur chef, leur programme et leurs 
candidats. 

De tout temps, les partis souhaitent se faire 
entendre auprès des électeurs dans le but de les 
convaincre de voter pour eux. À la fin du XIXe siècle, 
ils ont recours principalement aux journaux qui, pour 
la plupart, ont leur propre allégeance. Tant qu’à être 
chauvin, voici un exemple de mon coin de pays. 
Félix-Gabriel Marchand1, libéral notoire, cofonde 
le 1er juin 1860 le journal Le Franco-Canadien, et 
quelques années plus tard, le journal Le Canada 
français, encore publié chaque semaine. Ces deux 
journaux étaient des organes libéraux de la région 
de Saint-Jean.

Les « assemblées contradictoires » que l’Office 
québécois de la langue française préfère nommer 
« réunion électorale contradictoire » sont aussi à la 
mode. Ces dernières consistent à confronter des 
candidats – ou leurs représentants – de couleurs 
politiques différentes dans une forme de débat plus 
ou moins structuré devant des partisans souvent 
très animés. Ces joutes oratoires enflammées 
avaient lieu dans des lieux publics tels que sur le 
perron de l’église ou au magasin général.

Les fidèles des Belles histoires des pays d’en 
haut se souviendront du père Ovide. Tout candidat 
souhaite avoir un « rapporteur officiel » dans chaque 
village ou quartier pour savoir ce qui s’y passe, mais 
aussi pour y avoir un « porte-parole ». Lors de mes 
recherches d’objets auprès d’ex-parlementaires, 

1	 Félix-Gabriel Marchand fut député libéral de Saint-Jean de 1867 à 1900. Il fut orateur de l’Assemblée législative du Québec de 1887 à 
1892 et le 11e premier ministre du Québec de 1897 jusqu’à sa mort en 1900. Il est le premier premier ministre du Québec à décéder 
en fonction.

2	 GINGRAS, Anne-Marie. La communication politique. État des savoirs, enjeux et perspectives. Presses de l’Université du Québec. 
Sainte-Foy, Québec. 2003 [p.169].

d’antiquaires et de collectionneurs pour mon 
Musée virtuel d’histoire politique du Québec, j’ai 
mis la main sur une série de fiches du Parti libéral 
du Québec. Elles ont été produites pour l’élection 
de 1960 et chacune d’elles était expédiée par la 
poste quotidiennement à leurs « poteaux » dans 

chacune des municipalités. Elles sont en quelque 
sorte l’ancêtre des « lignes du jour » que tous les 
partis envoient aux candidats et organisateurs par 
télécopieur puis par courriel. 

Au milieu du XXe siècle, les partis politiques prennent 
davantage d’importance. Selon Nadeau et Bastien, 
ils sont les « lieux de débats sur les grands enjeux, ils 
servaient aussi d’incubateurs propices à l’éclosion 
de nouvelles idées et d’initiatives politiques. Une 
très forte proportion des citoyens s’identifiait à 
l’un des partis en compétition et éprouvaient un 
degré élevé de confiance à l’égard des institutions 
politiques. L’organisation des campagnes électorales 
était très décentralisée vers les circonscriptions et 
elle requérait peu de préparation. »2

COMMENT FAIRE CAMPAGNE SANS FACEBOOK ?
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Co
lle

ct
io

n 
de

 D
av

e 
Tu

rc
ot

te

Série de fiches argumentatives produites par le Parti libéral 
du Québec pour l’élection québécoise de 1960. 

LA DÉMOCRATIE : ATTENTION FRAGILE!
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ABÉCÉDAIRE

DÉMOCRATIE

La démocratie se construit à petits 
pas. Elle peut aussi reculer. Elle 
avance, avant tout, dans une société 
qui investit dans l’éducation, tout en 

établissant des mesures de justice et d’équité. Des 
mesures qu’elle saura adopter législativement, et 
surtout, faire respecter par adhésion plus que par 
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coercition. L’éducation libère les citoyens de leur 
vulnérabilité face à la désinformation. Elle les rend 
plus aptes à exercer un jugement éclairé. Elle 
permet aussi de développer une vigilance à long 
terme pour maintenir cette démocratie si vite 
refoulée. Le chacun pour soi est instinctif. Pour qu’il 
y en ait plus pour tous, il faut qu’il y en ait assez 
pour chacun. L’égalité des chances permet la justice 
sociale qui, elle-même, permet la paix sociale. Mais 
souvent, c’est un long chemin sur une petite planète 
aux égos surdimensionnés.

	n Diane Lamarre 
Députée de Taillon (2014-2018)

JUSTICE

Le Québec est un état de droit qui 
repose sur un principe fondamental 
qui veut que tous soient soumis à la 
loi, incluant nos gouvernements. Ce 

principe assure la démocratie et le respect de nos 
valeurs et libertés fondamentales. Ainsi, la primauté 
du droit s’oppose aux dictatures et à l’anarchie.  
La primauté du droit n’a de sens véritable que dans 
la mesure où les justiciables disposent de recours 
adéquats pour forcer le respect des règles de droit. 
C’est le rôle essentiel de notre système de justice, 
composé de juges indépendants et impartiaux.

	n Gilles Ouimet 
Député de Fabre (2012-2015)

WHIP 

Pour certains, il est le préfet 
de discipline assurant la 
coordination des députés de 
son parti tant au Parlement 

qu’en circonscription. Pour d’autres, il est le « G.O. » 
en veillant au bonheur de ses troupes. À l’instar du 
sport, il est ni plus ni moins l’« entraineur » de son 
équipe.

	n Dave Turcotte 
Député de Saint-Jean (2008-2018)
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L'ÉQUIPE a eu l'idée de créer 
un abécédaire nourrit par les 
réflexions des membres du 
Cercle des ex-parlementaires de 
l’Assemblée nationale. Sérieuse, 

humoristique, sarcastique, toutes et tous sont 
invités à nous faire parvenir, en 50 mots, la 
définition d'un élément relié à la démocratie. 
Cette nouvelle rubrique sera une façon 
d'illustrer la préoccupation des membres du 
Cercle pour la démocratie.
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